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On sa1t; QUE les CONVOIS officıels, les VOYyaY6s des hauts
fonctionnaijres ef, les SeErVICEsS pOStauUxX de l’Empire romaın
etajent facılıtes Dar lınstallation, le long des princıpales voles
publiques, une chalne inınterrompue de statıons ei, de relaıs.
Les statıons MANS1IONES trouvalJent elo1&gnNEESs U’une de
V’autre une ]Journee de VOyage ordinaırement. TLoutefons,
U’intervalle entre euxX MANSLIONES pouvaıt etre redut de
pIuSs albles proportions du faıt de 1a proximite de eux

Les MNANS1IONESgrandes vılles des accıdents de terraın.
etajent de preference installees ans les localıtes ımportantes:
1a le Q vaıt 1a facılıte de Au  bd necess;ites de 1a
route, les Ces munıcıpales permettaıent QUSS] entre-
tenır plus gran nombre de betes de traıt de charge
et, d’alımenter convenablement les grenlers du CUTYSUS HuOlıcus.
D’une statıon l’autre, cependant, Ia rToute S’effectuaıit PAas
d’un seul COUD. eut SO  D trop ONereux d’1ımposer Au  q 00m-

Servıce QaUSss]1 long et auss]ı dıspendieux. Pour me-
les FeSSOUTCES des vılles qu1 n’etajent pomlnt inepuisables

et POUF DAas mettre 30 trop forte epreuve le bon vouloır
des contriıbuahles 2utfant Que6 DOUL qccelerer la COUT'SC publıque

reservant le long de la route des mMontures fraiches
COUrrliers et Au  54 VOYVYaZCUFS, l’admıinıstration romaıne a vaıt
prıe les localıtes de molindre ımportance d’etablir des MUlaA-
t10nes relaıs so1t. ans l’agglomeration elle-meme, so1t SUT

pomt de leur terrıtoire quı recommandaıt; DPar pOSI1-
tıon, le volsinage une sSource‘! eifCc Bıen QUE necessitant
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personnel MOINS nombreux ei, des ecurles MO1NSs gyarnıes QUE
la MANSLO, 1a, mutatıo exigealt pourtant 0C2a sufhsant POULF
le MANGCEPS quı la dirigealt, pPOUF les gardıens, les ecuyers, les
cochers, les chevaux et mulets de relaıs, S] V’on passaıt 1a
nınt Aans la MANS1O, G1 on changeaıt de cheval et de VOl1-
ture, 31 ’on prenaıt une nouvelle garde, 1a mutatıo,

contentaıt d’ordinaire de changer d’attelage.”
Le nombre des sımples relaıs, echelonnes SUr 1a, o1e de

orande ecommunıCcatıon entre euX MANSLONES, restaıt varıable.
Ainsı de Trıipolı Beyrout, comptaiıt tro1s mutatıones;
euxX de yr Ptolemaıis:; une seule de Scythopolıs aplouse.
Les distances marquees entre les mMubatıones, de meme  A qu6
leur eloıgnement Narl rapport Ia statıon volsıne demeurajent
sSOUmMISES Au  54 circonstances ocales Au sortir une viılle, le

pouvaıt renconfrer le premı1er relals CINd, S1X,
%A dix quinze es TOmMaAaIlNs et le second apres hult
quatorze autres milles Maıs ce inegalıte parait a VOLT O  D
plutöt une exception. La distance de douze milles etaıt ce
QUE de preference avaıt etablıe entre euxX mutatıones.
D’autre part, le Te QuUE V’on releve le plus souvent
marquant la distance entre unNne MNANS1O et premiere mutatıo
est le chıffre neuft. semble ıen QUGE, toutes les {O1S QUE
les circonstances ocales V’avajent permı1s, a vaıt adopte

reglementaire le trajet de euf milles POUTL les CONVO1S
de la INANSIO.: Un tel manıfeste 1O  > senlement pPar
les evaluatıons iInserees ans les itineralres, mMals QUSS1 DaL
les appellatıons de Nonum et de TO "Fyvatov appliquees
certaınes agglomerations dotees du premı1er relaıs du CUTSUS

HUOLCcUS, meme 1SSuUeSs de premı1er relals. Car QUTOUTr
des batıments de Ia mutatıo, il S  P  etaıt 1ı1en ıte eleve quelques
tavernes, quelqgues boutiques, et parfo1s fortın abritant
quelqgues probeCcLOreES charges de qsurveiller la poste.

Alnsı, OÖOUS relevons ans V Ithnerarıum Burdıigalense
S10NıDUS disposılıs Hiıs nalt. NL 23) reste vral POUL les sımples relaıs, SUur-
tout POUTL eux de Palestine.

CO£. (Jod. WEOAOS V et Humbert, CurSsus nuUublıcus dans le
Dietionnaire des Antıquites de Daremberg et Saglıo.
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sulyant ordre indique DAr le de 333 (Geyer, Ihb-
era Hıerosolymitana)

Civatas T’holosa mMmutatıo Nonum, mıl (p 4}
mutlatıo Nonum 2 (amıtas Altıno, mal (p
Civitas Vaımınatio mutatıo Nonum, mal (p 10)
( Cwvitas Sarepta) o mutatıo Nonum, mıl V )LILI (p 18)
mutatıo Nono B urbe Roma, mıl (p 30)
(ivitas Au mutatıo Nonum, mıl VLLACH) 32)."

Alexandrie avaıt QUS8S] mutatıo Nonum, sn "Kyvatov
‘kvatov quı lalsse SOUVeNIr repandu parmı les

‚Jean Moschus U’abhbe ‚Jeanhistoriens monastıques.
le Cilicien dont le monastere etaıt proximite du «Neuvieme»
d’Alexandrie. est qu1 ressort de CGEeSs euxX du
C Pré Spirıtuel». "Ovtece HELC S AlsEavöpela SV TW Evvdto
TapeBAhopev SLC TO LOVASTY DLOV TOUY aßBa Iwdvvov, TOU E uvoOyov.
(Cap Ce QUE {a precedente donnee localisatrıce
peut QVO1r d’obsecur est corriıge PaL CeC1: * Eheyev CC
Iwdvunc KÜALE, OTı Kalnıevwv LO £LC TO YVATOV ’AleEayv-
S  _  w  O TAapEBahev NL Atyüttıoc LOVAY OS XTÄ (CAP. UCLXX S

SI V’on COMDATrE ce EXpression VECC les distances 1N-
d1quees aılleurs DAr le mMeme auteur, constfatera QUE Dar
TO : Evvazoy, Moschus designe gTrToupement d’habıtations,
une ocalite tout MOINS une mutatıo et NO  n siımplement
une dıstance geographique. Dans dernıer Cas, 11 sert,
de la formule o  $ LLÄLOV TNS TÖAEwe. Nn y QUE 1a laure
du «Dix-huitieme» AQüpa. TOU ÖXTWXALÖEXATOD S y AleSavöpeia
(CX) qu1 semble elle auUsS] sıfuee ans le voısınage une
Mutatıo. La dıstance ımpliquee ans ce appellatıon favorıse
cette hypothese

Nous refrouvons « Neuvieme » ans les ‚nophtheqmata
Patrum (De Abbate LuCcr0) debut d’un recıt alnsı Libelle
I TapsßBah6v TÜCOTE TW AßßBa Aouxi® SLC TO “Evatov. Une
autre anecdote (De Abbate 0NGMNO contijent cet autre 1T’eN-

Le texte porte (hivitas aude mil VILL, mutatıo Nonum mal VII
Je n qu’1 faut intervertir les hıfres

D’apres l’edition de Mıgne,
Cotelier, Kicelesiee (AYEWCE Monumenta, tom. L, 520
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seignement: "Exdönrto QUV QÜUTOC, S TW S-  S  A NLEL AleEayv-
ÖDELAC, un  D varıante ajoute TW T OC ÖLOLAC. Le copte de
oega rejette Ia varıante, maıls eroıt oblıge de oyloser:
ENEGOYHO-ITE Z2MTITZENÄATON NDAKOTE, FEGQOYHAY MC MMI1A1LON,
((11 habıtalt ’Enaton de Rakotis (Alexandrıie), quı est
elo1gne de eutf ılles».! Clette oxl0se, OUTLEe sımplıste qwelle
paralsse, montre suffisamment qu ıl s’agıt pomunt 1C1 une
PUr® indıcatıon de dıstance.

Termıinons Par ce dernijere mention des Plerophorıes de
Jean, eveque de al0uma (XILL) / Le Pere Zenon, appele
des tro1s cellules, quı demeuraıt palx Enaton ( aknr)
d’Alexandrıe, prophetisa une manı]ere analogue».

Jerusalem, Alexandrıe, eut, elle auss], mutatıo
Ad Nonum: La carte-mosalque de Mädabiä porte SUr=”l le cote
occıdental du plan de Jerusalem euxX ıindıcations a1nsı CONCUES

et, ] Cette dernjere peut
ouere completer autrement. Tout le monde est, d’accord
s {11 le cho1x de ce ecture aguf Jacoby qu1 borne

Ia localisatıon de Ccesdeclarer QqUE TO '"Kuv est INCONNU.}
euxX pomts, Par Contre, sonleve plus de dıffculte Sur quelle
001e sifuer Ces euxX mıllialres et pOourquo1 les Q VO1T sıynales
de preference beaucoup V’autres? Te Germer-Durand?*
place le neuvieme mille Ia crol1see des voles romaınes guı

trouve entre Bıddou et, el-Koubeibeh ef ie quatrıeme ]a
bıfurecatiıon des routes de aplouse ei, de Diospolis Dal Beth-
LO Schulten® les colloque SI11” 1a o1e allant de eru-
salem i1copolıs Dar Bethoron. Ce Qqu1 parait ]Justiher Cces

localısatiıons est la mentıon QUE le mOsalste faıte de Beth-
TON la syıte immediate de IO "Fkyvvartov. faut aVOUET

cependant qu'ıl est Cıle d’admettre qu’'1 a1lt une

imutatıo neuv]jeme mille S11r 1a route de Bethoron quand
ecette localıte Nn  7  etaıt x  qu a douze miılles de ‚Jerusalem. Bethoron

D’apres les Liesestücke de la Kontısche GGrammaltık de Steindorff,
No A 7

Revue de l’Orien chreten, 1595, 245
Das geogranphısche Mosaıik VvON Madaba, 79
La carte MOSALQUE adaba (1897) 111
Die Mosaıkkarte UON Madaba,
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n’etait-elle Das fout indiquee COIMNINE mutatıo? D’ailleurs
reconnaıtra facılement qwen CcCe partıe de la carte, le 1110+-
Sglste te grandement incommode HalL SONMN plan de eru-
salem ei, perspective du Days MONIUEUX; de -& enche-
vetrement sıngulier dans les legendes.

avaıt PaLr contre C\3. euf miılles d’Aelhia une localıte
celebre nommee Karıathliarim laquelle Ll’Onomasticon CON-
SICTE Cce notabhle egende: Cariathiarım, GUE et Carıa  aal,
ciwwntas saltuum, UN}OAG de urbibus Tabaonıtarum, nertmens ad
irıbum Tudee, euntıbus ab end Zhospolim IN MLLUAYLO 0NO
DEe hac fut Ur1as n»ropheta, QUEM ınterfecıt Toachım IN Teru-
salem, sıcut Teremıas crıbat. Sed et IN Paralıyomenon 1070
Alıus 00a adpnellatur Carıathiarim.)

Ce bourg, appele ensulte Dar les Arabes Kirjath-el-Enahbh
est, auj]Jourd’hui Dar tout le monde le 1011 d’Abou
Ghosch Le village de Soba perche loın de S Sd-
est rappelle LOUu]jJOouUrs la filı1atıon de Karlathiliarim et, de
Sıtuee SUT Ia o1€e de Jerusalem Diospolis, ans une contree
fort agreable, fraiche et boisee, agrementee d’une SOUTCE 1N-
tarıssable, la localıte de Karıathlarım etaıt tout ındiquee
COMMe MUbatıo, dA’autant welle i trouvaıt exactement neuf
milles de Jerusalem. Mieux YUC tout autre pomt, elle repond,
Dar consequent, , l’ıd  ee  D qu' on faıt d’un "FvvaTtov d’un
Ad Nonum.

Kariathiarım est urtout celebre, le saıt, DAr le trans-
tert de arche de Jaweh, apres les Aeaux eprOUVES Dar les
Philistins. Entre Sılo et ‚Jerusalem C  ’  etait, l’une des statıons
qu ’ avalt faıte le ymbole du se]our de Dıieu parmı Ss()Il peuple.

POS, Jje verseraı dans le debat exXxtie de 'Lheodo
S1US quı le plus qu on pourrait le Crolre: De Hıeru-
salem IN SiloNG, ubr funrt TCH festamentı Domnı, mlra

De Sılona USQUE MMNMAMAU TUUE Nıcopolıs dacıtur,
mıaa De FEiimmau U IN Dirospolim mıla XIT.

De Lagarde, Onomastica SACY A, P 143
Geyer, Thnera Hıerosolymitana, F  S A ınsı heodosius compte3() miılles d’Aelia k 9 Diospolis; V Iknerarium Burdigalense CI comptaıt 3

(p 9)
ÖRIENS ÜHRISTIANUS. Neue Serie



Abel, ENNATON

De meme qu'1 confond Bethsaılda et Bethel, '”’heodosıius
pr18 Karıathliarım DPOUL Sılo Lie SOUVeEeNIT de V’arche est, Ia

CAUSE de ce confusıon. KEvıdemment, unNne localıite sıfuee
eutf miılles de Jerusalem, s { 11° la route de Diospolis, quo1que
rappelant le se]0our de V’arche, ne peut etre Sıilo dıstante de
35 kilometres ord de Jerusalem, ma1ls trouve fort. ]ıen
etre ou xhosch

Ser’2 bon termmant de rapprocher des textes qu’on
vient de commenter les restes archeolog1ques trouves ans
le vıllage question. Kappelons d’abord les euX tronGcOnNs
de mılliaiıres dont ’un porte les debrıs une inscr1ption Ou

ht unNne partıe de 1a tıtulature de Marcec-Aurele et Verus!
Malheureusement, le chıffre des miılles disparu. }T ou
heu de CrOIre cependant QUC mılliaire ataıt, le neuvıcme
depuls ‚Jerusalem. Une installatıon miılıtalıre, probablement
de soldats charges de surveıller les CONVOIS, >V“  D sigynalee
Par euxX inscriptions.‘ Au sommet de Delir zhar, quı do-
mıne bou Ghosch 2} Vest, les rulnes une eglise byzantıne
ont et m1ses decouvert, l tro1s ans Ce sont les restes
du sanctualre de V’arche mentionne implicıtement Par 'Theo-
dosius.? De plus, les fondements de V’eglise medievale quı
S  A  eleve s {17} la SOUT’'CE appartıennent uüne construction romaıne,
probablement A la mutbatıo, relals de Karıathiarım qul
avaıt accapare Ia ®OUT’CEe. Le9ans Cces condıt1ons,

placeraıt Kolonieh OUu V’on oıt ENCOTE les LU d’un
STOüS fortin romaın DPSEU de dıstance de la SOUTCE du vıllage.
Jc1, c’etait plutöt poste de protection qu'un relaıls.

Revue 2Olique, 1909, 07
On trouvera dans CcesRevue 2Olique, 1902, 430, 1907 A

artıcles les etaıls archeologıques et des APETCUS histor1ques SUur esquels
LOUS n’avons PAas ınsıster 101, Ils sont düs 1a plume du Vıncent.

Une des meılleures SOUTCES de Pıerre Dıacre dıt plus claırement
(Geyer, Itın zer. 110 Miılıarıo NONO ab Hiıerusalem N [0CO, Qul
acıtur Cariathiarim, ubr fu1l archa domint, ecclesıa UC constructa est. 1l
seraıt enfin demander S1 la denominatıon de “Kyvarto sulyvant 1a PFO-
nonclatıon populaıre, n’auraıt poın faıt naltre ce Na (d’apres V’or-
thographe de Theodosıus et de Pıerre Diacre) et contrıbue rattacher le
SOUVvenır de Jeremıe DD bou (Shosch


